BILAN 5.00 (stage ENVSN 19 au 21 septembre 08)
3 jours de bonheur grâce à des conditions météo de rêves (à part la température un peu basse, certes), des propriétaires sympathiques, des bateaux bien agréables à observer, un accompagnement sportif professionnel par les cadres de l’envsn, tout en s’ajustant à la demande des navigants désirant :

· Progresser dans la maîtrise du bateau,

· Se faire plaisir,
· Découvrir la baie de Quiberon,
· Courir entre 3 bouées mais sans classement.
Nous pouvons rappeler que ce type de stage « animation » correspond à un des créneaux d’activité proposé par l’ENVSN.

Quel bilan en tirer ?

Pour répondre au « cahier des charges » ci-dessus, nous pouvons malgré tout développer les éléments suivants :

Technique :
· Concernant la mise au point des bateaux, nous sommes tombés d’accord sur la nécessité de dissocier les commandes de drisse spi et celle de la sortie du tangon. Le barreur peut border l’écoute de spi pendant l’envoi. A essayer tout de même si la sortie du tangon ne pourrait pas s’effectuer par le barreur, la drisse restant obligatoirement à l’équipier car la manipulation est longue.
· Disposer une ou plusieurs bandes antidérapantes sur l’arrière du plat bord servant d’alarme au barreur pour la position maximum reculé.

· Répartir les points d’ancrage du palan de grand voile.

· Vous devriez être plus attentif au réglage de cunningham de foc, avec un système plus facilement manipulable.

· Nous n’avons pas suffisamment évoqué le réglage du gréement selon la force du vent. Par exemple en Melges 24, la tension du gréement voir l’angulation des barres de flèches sont des facteurs importants de la performance au près !
Conduite et manœuvre

· Au près, être plus vigilant à la position de l’équipage sur le plan longitudinal pour passer les vagues et latéral pour l’angulation de gîte optimum. Sur ce dernier point, je trouve que vous gîtez de trop car vous enfoncez vos bateaux dans l’eau et perdez de la propulsion.
· Au largue, nous pourrions dire la même chose en ajoutant une plus grande mobilité longitudinale pour toujours bien lever l’étrave en fonction des vagues et de la vitesse du bateau.
· Sur les virements, grâce à la vidéo, vous connaissez tous les repères pour les transferts de l’équipage…. (sic) Pour mémoire, votre bateau devrait être à plat sur la phase face au vent et légèrement gîté en sortie !
· Sur les empannages, dessinez une trajectoire en S, en évitant de rester trop longtemps vent arrière. Le spi doit se regonfler sur la nouvelle amure avant que la bôme passe.

· Sur les passages de bouées, pensez au CMG, c'est-à-dire qu’il faut raccourcir la trajectoire en courbe. A la bouée au vent, ne pas monter au vent de la bouée. A la bouée sous le vent, viser la bouée à plus d’une longueur en écart afin de sortir au près en rasant la bouée. Tout ça en lien avec la gestion de l’affalage du spi !

Tactique Départ

· Chercher à beaucoup plus vous répartir sur toute la longueur de ligne en préservant un espace sous son vent. En d’autres termes, vous êtes au vent, cherchez à augmenter l’écart. Vous êtes sous le vent, cherchez à diminuer l’écart.

· Chercher à plus utiliser les trajectoires que les voiles pour l’approche finale sur la ligne sachant que l’on devrait être dans des situations où « il faut perdre du temps » et non pas en retard loin de la ligne. Un lof ralenti plus le bateau que le simple choqué des voiles ! (CQFD)

· Ne pas rester dans le dévent des autres bateaux

Tactique près

· Le vent que nous avons eu, je crois pouvoir dire relativement stable (à part une rotation longue vers la gauche le vendredi), devait mettre en priorité un fonctionnement « vitesse ». Autrement dit, tout le monde a le même vent, donc il faut aller vite et ne pas être gêné par un ou plusieurs adversaires. Objectifs ; chercher du vent frais et rester dans le cadre.
· A ce sujet, grosse tendance (classique) à vous retrouver trop tôt sur la lay line tribord amure avec un grand bord obligatoire en tribord avec tous les dévents et j’en passe ! alors qu’il y a moyen de rester plus dans l’axe du parcours.

· Cela veut dire qu’il faut anticiper dans le dernier tiers de près, le regroupement de la flotte qui se rapproche collectivement vers la bouée.

· Sur les grands parcours, avoir une observation du vent plus lointaine que sur un parcours triangulaire.

Tactique vent arrière

Pas grand-chose à dire à part que les points essentiels suivants :

· Eviter les dévents

· Ne pas avoir adversaire sous son axe, car au prochain empannage, on se fait déventer

· Rester dans le cadre, donc attention au point du dernier empannage

Règles de course

Vous savez tout (ou presque). Il n’y a plus qu’à les appliquer sur l’eau (ndlr)

En espérant vous avoir apporté le meilleur de nous-mêmes et que vous en tiriez profit pour vos prochaines rencontres amicales. Merci à tous et notamment mes collègues de l’envsn, Gwen KERISIT, Alain CHENEBAULT, Pierre MOUROT et les cuisines !

Yapluka mettre en application, et comme vous l’avez remarqué, je ne vous ai indiqué que les points négatifs, ou pardon, à améliorer. Tout le reste, vous savez le faire…. !

Sportivement vôtre

Thierry POIREY 
